
L'ANNIVERSAIRE 

DU PACTE 

TRIPARTITE 

LES ÉVÉNEMENTS 
EN AFRIQUE DU NORD 

LE COMMUNIQUÉ ITALIEN      ^ PRO^^ANKARA 
Rvnia, 10. — Le Oraod Quartier 0«néml d«i forcei armées i:aUennesi 

L'acciué soviétique | 
prétend que Tanteur 

de Fattentat est en vie 

r I* trtni «• Cyrénalmat. Mtiviu r»rtl»an«. Au ewri run raitf; 
,,,„__  __ . .   _._„.._•  «.«•.   «rtcuté par dn avioiw tf« oambat allMTwndt utr un aéredrwvw, 7 avions 
(MllTl Dff LA MIMltHS M0«» iferftannHium. «arét au lol ant été Inoandiés 

~'    En Tuntiia, inttnsa aetivtii da noi patrauiiia». A l'ouest ù% Tabourba, 
cauiTa aa LA paaanaaa PAOBI 't**** Poutaéa da chart annamia a 4t« ra(aul*a. Ou*>QU««-un« di caux-ci 
                           vrai,   tjoui«it   certain»   journaus  «nt étt détruits. 

que l'actitiKle de l'amiral Darlan La viik dt Turin a da nauvaau aie bambardét ta nuii darniara par 
fUxiaux explolu accompUA par les * donne ccnalna avantaso aux daa avions •nnamit. Oa nambraux bAttmantt ant *té attatnta at >a aant I«tamboul. 10 — Au couri de U 
peuples allemand ci italien et pojr AnK;o-Saxona mau lî rcMort ce- éerauiai. D« nombrauv Ineandiea ant éalala. Dana t'anaambta, lat dH'ts seance qui rest déroulée auJOLn- 
remercier ceux-ci de la façon i^lP^idant clalrMnenr de toutes :r«8 aent tret grands 0 après las eonataïaiions faitaa fusquici, 63 pcraonnat d'hu au tr1t>una: à propo* de l'at- 
ptua cordiale de leur coUaboratiun (^^'''^''«^"^■'•s (le presse en Aiigle- ont et* tu«es au court das ratds précédants; 117 ont été blassccs. tenta: contre M von Papen le pio- 
avec le Jaoon. J espère que celi^ ^^^''^ quon ne nent pas a reco.i- Las psrttt ocoasionaai la nuit darnifira na sont pas anoora connues. cureur «cneral a decl&.-e que la£- 
eoooéraxion s'étendra encore daoA'"^'''^ ^'^ situation que Darlan s'fsi un* formation du 10& Oroupo d Avions torpillaurs, placaa saus la nertion de l'accusé St^e^7na^ selon 
ledcraaine wintuel ei matériel eti^^f*^-'^* ^ iui-méme et qu'on est très aammandamant du capitaine aviateur Urtiano Manolnl, a axéouta, hier, laquelle l'auteur de lattmtai Oe- 
te Kite-e ie vœu de commuer i,-'de«appo!nie de ce que la dectan- une attaqua audacieuse eentre des navires annamis sa trouvant an rade mer. serait encore en vie. était in- 
oombar^   coude a coude   avec   nos 'i*'" ï^'^e au Parlemen' né;ait pas d'Aiier Malgré las conditions atmotbhériquss défavorables alla a atteint ventée   de loutes    p.éces. Ce n^ii 

^Jcn4ma^um4 néa^ 

allies Jusque 'a victoire finale   • 

UM ^laratÎN de M. Tojo 
Au cours d« l'entretien qui suiv.-. 

M. ToJo t;t observer que contraire- 
ment aux puissances du Pacte a 
Trois   les adversaires ne pensaie'itj 

desunée à éire rendue publ'.qae. 

LE CAS DARLAN 
AUX COMMUNES 

AnisLrrda-'n. 10   — Faisant  suiif 

Idoux navires iaugeant respectivement  la^M et lé.«M tannes 
•nt tait axpleaion. 

Au cours d'un ongaBamont aubaéquent avae des ehassaurs ennemis, 
un appareil Curtita a été descendu. Teui net avions sont rentrés à 
leur bas*. 

Après avoir fêté 
Saint-Nicolas, 

un jeune homme 
frappa sauvagement 

sa mère à Liévin 

Des communistes 

condamnés à Douai 
L» Section a juft un c-eruin nom- 

bre de prévenus. El> » condnmne 
iKîur acrivlie rommunlitte ■ Ces-r KJ 
/iczlnskl, 16 ans. in«n<x'jvre a erua;/- 
■^uT-Efcnul, a I an d* prison ei I.StXl 
francs d'anirncie : po'ir reçu ce mal- 

ilteur» :   Mârty  KOBtievr. 

Deux personnes 

succombent après 
l'absorption d'alcool 

suspect à Beuvry 
M   Albfr:  Ha.-lfv            .   .<on frpo^*. 

frr.nc» damen-^  ;   Jo«i»!i  Kjwmerr- 
^ak.   £1   ins.   DiinPiir   *    Dourgr^ 

,u'à..u,^m«i «j,;.v.«m « v^; ^^^»;^«.;^-jj, îV'i^:!. LA GUERRE 
SUR MER 

-KSUITI   Dl   LA   MItMIÉlll   PAO» 

Les Américains 
voudraient 

bien « liquider 

« £n raison de latutudo ««op:*?'* .'"' )''^' , • '"''■."■•sî.on si..v.n 
par  lAM'.fîtrif et   ;es  E».u-Un..'   "'^ Commi,:^'. 
.•4it-ii il n'est que trop comprencn- « Ce sont les decliiration£ lali.e^ 
iible que de graves divergences deipar ie president Hoose\e!t. a prj- 
vuea surgissent a tout bout de pos de l'ioriden: qui sont seules 
champ entre c«s pavs Entre les valable» pour 1 op.mon publique L*- 
EUU du Pacte   par contre   tous le* tleclarai loiix q,.»'   j ai   a   faire   a 
problémra   touchant   a   la   stra;égfr; Chambre   des   Commîmes   ne   pr^,   -Arcmaane   nroduii   n'u^   dp 
etaux buts de guerre étaient nette-,vent pasétrercndue-^pnb.iq.iessoi.s 'Al'i'na»"*   P'^wluil   p.us   de 
ment   et   défmmvemeni  réglés  de-|la   forme sous  laquelle Je dois l<* 
puts le 8 décembre IMl  cest-a-direl'sire  » 
depuis rentrée en guerre du Japon      Ij Chambte iost   ensuite reui...      i-tanbou-   lO-^ i^ ioumai «T«n» ""-' 
et ce de telle façon qu 11 ne subame en so«r.ce secrete pour entendre dc.^J^»5f^^^^^        goélette à mol^î*^**  '"^'^'i^^   ^*   ^ n"?  "^^   ''''^''-    ^  _ .... ^_ , .., Miuuu^c H tr  i» Botitur » inoiwi, j^pj^. ^ ^^^^ lequei jl fai: part .tes 

17UI.I qjj'j;chanBements  qui  5e  sont   prodi::;; 
i^^^  "'ifiu coars df la guerre actuelle dani 

La pauvre femme, 

a été conduite à rhâpital 

18 mo;^ rte prison et 1 ?'Ki fr 

rsuKl qu'au cours des premiers mterroga 
to:re£ que Suleyman auntiL donne 
quelques vogues indications à ce 
«iiiei Pendant la seance de l'aprés- 
midi,   Buleyman   s'est    encore   unr 
lois rétracté   l* tribunal a i^jci«i|iiii nart* ila e«ri»utp« hUcaitr» 
la demande de laccuse de se faire 1«* P**'*^ « SCneUiCS OlCSSUrCS 
assuter par un  inrerpréte afin de 
décrire   réellement   comment   1 at- 
tcntfl!   setali  déroulé.  Le  tribunal «      . , .»»*,.*« 

estime  que   lacciiae  connatraa t Se« JOUfS Ue SOOt heureU$eilieit,(|| aCCUSabOn Qt DoUai     Se 

1^ heiidit le Preolan à leuvry, »e aci. 

suirisammcni de lurc pour donn 
toutes les explications. Suleyman 
s'orfnt alors de faire la preuve a 
1 aide de témoins que Oemer, 
n'eteit pas mort 

Au cours des débats, il v eut une;. 

pas en daoger 

tirert   ser:eu.ieinen-   ma.aoeb  dpiej- 
M»rJp'Hoch»efr. femme Ko«'re- l'abioiption (I alcoo.   q 11   icur ava;. 

ve. 31 »n»   à 1 an rt« nrlson et 1.200 ete  procure  par   un   mcotinu 
frincB d'Rmentle On dut   lef   iranspoi'.er d'ui^enc^ 
——— *** ià  rtiôpitai  de  Beihune où  Ils ne 
/^l 1 * mmm tardèrent pas à succomtjer Chambre    des    Mises       » parquet s ordonne une inlot- 

ma-,:on Judiciaire qui a été confie" 
Fo;ite ne   Juge  dir.s'.ruction 
mag-stra;   a   chargé   M.   le 

Dr     L*jeunc    médecin     léci»î<   <1* 
I     la  Cf.^mhrp  n*-»  Mme'  «n  acfuj<>-| fapiopjijc 
:,-'" '■■«" J^'J^'^^Î-T"" ^."''.r' ">■'""     ^ gendarmerie recherctie l'indi- 

heure ^^   t"'   î**"^*!   ■*"•"  llnmlpaTlon  d as-    ^u   ou- ■    ■       ■ t décembre,  vers   une 
lu matin. le commi£sariat de police.'T,",',',',,^'^ ^,,',',','„ 1^'VhA«,'o^-'"T^   enoux'Marlcv 

manquants,   La   revue   ajoute   que VC—--   ^     R.^««.,;««* >   *" "i"" **" *'''il'^ VV;./,'!!.''Z','"'■>' alevin  était   informe que  Mme.^n;'';,/'rH^f,3;°9J^^,,.è5Î^Y'-tuïï • — -■-- ■■■                                         -    .^oV'lCJnpire     OntanniqUe^ongiiediacuEsion avec l accuse w-.o^;,,,,nchp   F je   :3 "?rti   deTSil"   DV.erîtn   a«- 
manns   que   les   Ang.o-Américaine     o.„-.-*.-i_   « T.    '__.   'î^^'^^"5. *-..?™E?A.r_.   55? -7.  -i."'-'*^^.   demeurant   1    me   Massenet, i^omma a «vn-n^ <!« bonteiile le este* 

l'alcool suspect au 

[peuvent en détrune Stockliolm.   9 Le   correspoii-me   Ses  réclamations eie i^^nait déire découverte aa.<K)mmee ' 

et ce de teiie laçpn qu .1 ne SUUBI^.C m »f«;;ir s«;ri-.r iwui cnienuir "»■-■ «wijionce o le la iioelptt 
plus aucune raison de disse:.!iS.ons'cxp:icat:ons au sujet de la situation .,,_.,,,. _ 3 .rh™inii > 
de doute*. en Afr.que d.i Nord et *^ir Jafla.re-»;^^^ * f/;*:;;^^^^^^^^^^^^ 

• On    comprend,    poursuivit    M. Darlan,   On   a   lait   connaître   ^''^ivama     (fculaariei     à 
ToJo.  qu'en  entrant  dans  la  rteu-Churchiî! ava.t fait une declaration 
xiéme année de guene. je ne pu..s -ivam rouvcruirr des deOa;s. 
rien dire  au  sujet  de la  dirernon ^*^- 
ni dr la tournure que piendron: 1rs 
opérations future». Je puis cepen- 
dant tfJirmer encorr une (o;s de a 
façon la plus formelle quf la gue: ' 
re actuelle sera poursuiv.e Jusqu a 
la victoire fms.e * 

Le Premier Mmistre aborda en- 
suite les questions économiques, in- 
téressant ie Japon er qui ont ira : 
surtout À le.Kploitarion et a .em- 
ploi des nct*c5 réserves de main--' 
tes premières qui se trouvent k la 
dtaposition de l'industne de guerr<. 
nlpponr dam les legions occupecsl 
du Sud 

Richesses accnnulées 
pour les puissances de TAxe 

ilopinion  politique des Américains 

AU MAROC 

Seuls, les Juifs, 
les Anglais 

et les Américains 
peuvent circuler 

librement 

destination 
idlstanboui- a été cou.ee a 3 m;.l".e^L„-correspondant rappelle les parj 
de !ft cote oitomanc de la Mer Noiu.j^ a<- M. Wilikie qui a declare ré. 
par un sous-mar.ti inconnu. icemment que « des mùliors d'é-r," 

Plusieurs membres de  1 équipage,humains vivant en Extréme-On'-n; 
ont **é blr&sés. io'sipnt aussi rapprochés des Etn:;'. 

.*. Uni'^   que   Los   Angeles   de   Ne». 
Lisbonne.  10. — D après lagencf   York,  » 

« United Press ». un canot de «au-      Parlant   de   l'uttitude   des   Eta 
vets^e a  abordé dans l'Ile de Sao Unis envers l'Angleterre, ie jotirnA-, . , . 
Antao   tCap-Vert'-  A  son  bord  :# liste déclare que l'ooituon publia'.e'^'^ arrêtés mercredi 

-- .;       ^._    -.              __             _    *:      .    "        Iran-       H»      i'anr*«-nilriî 

 3.w„„..„d,.: AU SECOURS DES SINISTTIÉS 
Mj'h^-a    r.   vnl.i   ]f   portefeulile  df*    Apre»   rnaq;"    noinb»T-oem*n'     !•■ 

v;~Vme.   gui   nueromba   quelque-iMunicipalite» et   ae  nomdieutea  ;n;- 
,,_„,  --.-4, l'asre«)ilon inaJIve»  privée* n'emploient   a *ouU- 
A:'h'  ■   Pffl-iraln.  S4  an*   munwu-tRer : in'onune  de» ainutrés. mal» :1 
e   ^   Maiibeuwe.  Inci'p*   de   vo'  et'tau'  •ouUtner  I artlon  du  «  Secour* 

t-nfarire   d*>   meurtre   sur   Mm'iNatloriHl   >  qui,  (Ideie a «a  mlaalon. 
H;chard    n    e«a'''Tiert    été    renvoT*j;nter\ienf  toujoi:r« ■'  rapidement ti 

. ..B.,^»..-. A^ B^th,,.-,„ idevftnt  '.a Cou- d"Awi«* lefflcareroent   en   fsveur  de  tous  cet 
,     .• 1 I    •£-   ' 'iP^rq'JP' « Béthunc. ; ,„     _^ ipauvre. een. Jetéa a U  rue.  ,jre»qi.e 

arrestations oe Juiis RtmiMANDEt APRèS LA FCTE ,, •   - .     .   >-•     i «    ;?'iî„?';L'^!t,/^:'r7r")..'*?«'*t,mX" lin inffÉIltflir ae% Iriine^ de NflMIX ''''^^'^' moralement et de les soutenu 
,       -,, ,1-. J       Le Jeune garnement était   rentif^"'"5"*^''* °" """'^''"^ "*"*,matériellement 
a     1 l^rmont-rerraiia   >   ?   décemore.   a   21   h    30.   âpre.        •*'  •   I'    J      J- 1- U  *'   _ '    "*'*   '^°"'   '^'"   ''''•'   posaioie que 
A    ^ICriUUlU   t CI 1 OUU   ^^^^_. ^ ..^ St-N-.colas avec <le-v amis       CltC a I OrdrC de M Nation...     ja:»ce a re.prnd^entr aide de. Pr.o- 

ayan:   îait   des  rei'ro-     Noua  relevona  dan*   le   •  Journa.T'      ■ • 

'dant   américain  du   Journal   iono poussées car elles ne visaient A'^'^ijans son 
men « Economist » publie un an r-, traîner la procédure en longueur,    i    y^^^ enquête fut  habilement  mc-i 

-_ .«•»  jnee et après de longs interrogaloi- 
, Iree les policiers découvrirent le cou-, 

j'ir;'";;"",;"^;"'!.'';-.:,.;;,";;;.,^^;-;,,;       Nombreuses       -'»""■ '^ "'"p-- "■' "■ »""' °"-' .nlanche. qui a élé arré'é et écronél^-"'' 

Vichv  10. — A Clermont-Perrand. 3.-1 me. 
ous les Juifs àgéa d<- 18 a 56 ans;ch's su: 

„,..     .      ^    .  ^^       ^ 'peut donner que ce qu'il reooH   :  i> 
           .- rrn.rée -.ardive une dts- Officiel  • du 6 décemSie ,ne peut-être quun tratt d'unt<«i eii- 
lei   de   descendance   rirniigére   ont.coss.on éclata, puis  le  Jeune  hom-      ^* ooiivemement eue a i ordre aejtrt ceui qm ont et peiiTeni donner ■ 

.    „ n»"»'■"■,"":;'"'»'■''■■"'',''     .. ,.    ^-        M àoBEE-PAoïLLON. m,.nieur;i„^*ï;„'';;',,"'''''■>■"• ^'•'''''■'''- 
.trouvaient 3« rescapé* du charoon-.amer.caiiie ne rfssent «arjn e,-..iranl dp laprèsmidi. ''^v O"' f *■ Un ]vr. pl-.is .ard Mme De.p.an ,,,, ^n» de Nonix .Nordi : mie-| 'E, ]l"„^. oe noue Depariement 
;nier angi.-.i.< « Wallsciid » qui tut thou.vasme pour ur.e co;;!ibor«lral";î""»?»f<« î"1» ™ ".T'^....'"»'^!!'.''",■ " "l '^5"'Lu.''.i'f'^ ■' ^"""^ l','"''~,~ Jlli;!.! ^',"t"L.';A "'f^ll''' ""•" eoniprt. et avec un. b.n. 
ItorpiU* ;e 2 décembre dernier à 180 fururf entre les de.;.\ pays   eB'.e.".^" 
imiliep an nord df Sao An:oo ai   contraire.   aJo.re-:-il.   le   sen!-'3.    .       j ,...™^„.. 

...» men: .-est enrar ne chez ic.« Am    ■!autres depar.emen.a 
-icains que I'Anpicterre ne propane. 

ravitaillement 

en France 

LE PROBLÈME 
DES MATiËRES GRASSES 

^ ,     „   ,. . Mais les Arabes se vengent 
c  Lf  Japon, declare   M    lojo   .^ 

lermemeni  en mams les stocks de    smvant   dfs   rK>;ive,le5  p^rvnu-.- 
matières   premieres   des   contiee^ de Casablanca   l» situation denift' 
méridionales; ce qui est égale men.  re tre.- condiae dans l'ensemb!? d' 
très important   a   notrr   c est   qu'il :pn;toirc marocain. „ „        .     „ 
s'ar.t des produits infiniment pie- DPE quils ont débarque au MaiO' P*'J^'T^ ^ Knessvrn«a..nn*:s- 
cieuji pour nos buts et que nos ad- les Amcncauis ont distribue d.»s v.zechef D' R^mhardt, a ,31,, cr 
versaires subiront les consequences:armes aux indigenes et "">^-<^> ''^ '"^;;"„jl"„*JllJ^' "P"V"^^^^^^^ 

nos on: profite aasfiot pour nmssacr-r  a presse partsicnr"   une conferen- 
;c plus grand nombre d« J:nfs        f* *'Jr « 1" questions de ravitai.- 

les nche5.*e5      De   tels  maiaaci-es ne rentraient' emenî en Prance » 
, merVdi<>,''videmmcni pas dan^ les plans du  . « Un des prot>lemes que je con 1 

dec d'tine ccl*aboraf»on angi«- 
«méricaine que dan-; le b::: de sa ■ 
venarder se.« buts imperlal-jtrs 
C est pour cette raison qu il est a 

I craindre senetisemm* que le*. Ame- 
r:cains ne so.eni pas opposés a 
I avenir de la concluf.on d un pan ■ 
avec la Chine et la P.ussic d;tns .t 
but de liquider l'empire britann.- 
que. » 

ce  que de sembla-.aller clKicher du^charbon à la cave 
soient   prises   dana et ce en prévision du lendem.un. 

I   Furieux, i! s'éta:t renlu à la cave 
ipour  y  prendre   le  chait»n, 

UN ARTICLE 

DU D^ GOEBBELS 
<»UITE   oc   LA   PRCMIKRC    PACO 

avec eonapétence et auiorué ^ ^se,,, jenéreua* ardeur elle a répondu 
N 7 de la concession de Nœux Doueia^ec «mpreMement * lappe! eu < 5#- 
t;c psr de* connaiwances lechnlquea.icours National . Organlaée pi*r 
a-,   cuiiure  étendue   «on   emjirj   cor- ^^..^ p,.,   entreprend   une   vaate 
,gan:«atton. apportait s se» chrfa im,„o->rte d uatentllea de ménase : a»- 

avait ega,emenî remonté une lour-prérieui conroura Fn partie en m»' ;{»-■•* verre* IMM» pot* p1a*s oa- 
de hache dr mineur Profit-inl f>n- !»40 de* dern:er< contingent» iran- »,-„i,i* rouver'a couteaux tout ob- 
suite du sonmieil de sa mère et de'**** embarqué* à Dunkerquc Apré»i,^f, ^, première néeeaelte, ac'ue'.:»- 
l'Obscurité ;■ ui^ avait porté n'u-'*''*"' '^vriM »» place dans les unite» ^-tent prewjtie introuvables dans > iLMW-uiur ,. .u, «vHu poi.e P-" combaUaniea. enf.a au aervice de*,^—_,.r_r>. nnnl tl Mt nou'-tant 
leurs coups du -alon de la hache Urne» de Nœv.x dé. .a nbération l^^^.'^'n^'h!. a° lourvTr ^* mal- 

Il avait enFiiiîe lavé son insirumcn; Mortellement frappé par des agent* |-.^,ir#.,iae« population» alnlatree^ 
cl  lavait replacé a la cave  Sa mere terroristes le 20 juin  1Ô42, e^t tombé      yi^,^ doute que cl 

cpris   connauisancr 

les  piiLs  graves  par 
conquêtes. 

» Il est evident que : 
accumulées dans ces pais 

lents combats qui s y 
dPi;'. les tin.' 7.pre; 

:, ies .tocJ. de]310 » .later du 1er dec-mbre. lem^<:<>xut^i 
acfjelenicm a'    *   ^°^^   assurer    one    ration   de Amer.cd.nf 5 

14d0 arammes par tétc et par moi«  .Cb autres 

Les pertes australiennes 

Mtrx"s;nTro^T:en''tra'ndr i«rlie"i:comm.-,i-idemem américain qui s'^-.i^Jj,;.,»:''', ^1™,-';°™^' f^v," 
notri- md'is-ie de aucSr Je cons.- vu ob.ije de taiic attieher une o: ai.ie.emcn, important pour lair 
rioiri ino.is-.ie oe Ki-cnc '^'^ '^""*' [«,,„nanp/. a/imm.»"- 1. nonuiatio-i 'iir. est celui de l'approvisionne- 
dere   d ailkurs  qu:l   e,s;   de   notrr ûonnancc  somma...   la   popaiatio.i matières ertùàif^   ne nrn- 
d.«oir de metire une oarre de ces <-' '■'■'''■ inunotj.iltcmeni les arme.' J)?"' '" matières Brasses, i^ pro- aevoir oe metav une par..e oe ces „,.„_ ^^ miv 'blême est devenuu aigu en France 
"1"^/,,*'*'""^'"??''."""""'   Suïï'"es luiS les Anelaisou le..P«r  suite  des  événement. ÔAfri- liés.    I Allemagne    e:    1 Italie,    pour:     oeuis les j-iiis. lei nngia.s vu  .*■ ^ »- 
qu'ils en lassent usage dans Je pre- 
sent conflit.  Ainsi quon  la dn.  il 
est exact que  la  production P^^'O". «^i^nV'v^'dVolacer "^Ûr*âuciT 'n^'-'''''' ^"^ l'Agricultire -. du R; Uére est   piu* grande dans  les   't-,^''^^^"}   ^ . dcp.acer   sous   •"^1.1...^^.^^^^^.       *    ^   ^^^   i-*dutre 
gions   occupée:»  d'il   sud   quon   n.   P"^,^;'-,,^^,^,^,^   dûrrunt-;un   .viinil-a'-on mensuelle de «ÔO Bramme? 
lavait   espère   d abord   au   Japon 
Avant  d'entrer  dans   la   pierre.   !c 
Japon   Aest    fsit.   sans   doute    'es ^-'^iai^ie d'u'bc'a '      '*^^ arammes par 
mêmes réflexions que ce..es qui. eu '"».,«,  i„   Aràtiés s emore*sent-i>'-'   ■^'^'   Pouvo.r tabler sur  des 
Allemagne,  ont   precede  .es  ûpeia- ...'J.'J^.l '"i^J^f Troutiï-x totallNint   '240.000   tonnes 
lions m.lujires momaènes de   -A'^as P^"   ^"    ^   prévoyait,   pour   real, 

a Ainsi,  par exemple   on nav«:L      ^es ioldats chargea de ces req:.'.-i-:^j; ^.'»   ^Sl'^^^^inn'^^iir^H-h-n'" 
pas prévu chez nous que le P^tro.e ,.,;.^n^ ^,,,   souve.-.:   accueillis  pa.- ^*=l""7n^.?.   .,    Î!î„-T.   L^?. 
disponible  dans  lea   regions   men-„e» rusiiladeg et parfois même Je. ^L7^'""T'^  ^-.P?^"   '«  f*»* 
dionales serait entièrement a noue rafales de miira:l.euse. car le.-; Ara- :?".'jiv,.H. 
disposition    des    lachevement    deiu^g   dispu»»-nt    egalemeni    d'arm?$ *'*'*^"-*"^ 
roccupat.on auiomai.qurs 

s Tout an contraire noua avons La mobilisaiion ordoiinée pa; 
cru que l'ennemi détruirait tous ie*iDarlan, Noguès Gnaud et comp^ 
stocks. Or. nos succès furent si gme a lie-.i au raient, 
éclatants dans Cf'e zone que es n en va de mémo en A.péne ou 
besoms Japonais peuvent être con lea Algériens laa.=er.: cla.rcmcn: 
sidérés comme étant couvçns ~n entendre qu'.ls n'ont nullement en 
tout eta: de cause pour la durée ie vie de se battre pour les ju.fa 
la guerre a De nombreux soldats amrilcam? 

A rioaue de aes conversations avpc o\u avaient 05e s'aventurer i 1 inte-io/^J^' g' préconisé 1 Inienaifica- 
lea journalistes, ie Premier Mmis- rieur ne son: plus rentre, et leui^fjJIÎ^'J^^^ C.^iure d« pinte^oléS- 
rre a accentué tout particulière- camarades, pour les venger. 0:11,..nç,.^^^ j, renforcement du eon- 
ment que la situation actuelle ne adoi.-e i- MS-MIIC cher aux Ang'.a % ^,.'0;^ ^^ j, centralisation de la pro- 
donnait pas lieu à des soucis en rr qm C'>:..s^v<- n ïa.ic sauter ics v.. .^.jç.,Qp 
QUI concerne le cours 11.teneur ir .figes a la c\nam.re. ' __ 
la guerre. _ " ***^ ' '— 

€  Cette   guerre,  concltit-it.   dan.' ' 
laquelle les puissances du Pacte d.rflcul;c^ IJ,J 
Tripartite luttent côte s côte .^r chemin de -a 
termmera    par   la    nctoire   com   T    ■       n        ■ r   j-rr     - 
^^f^ » trois allocutions radioaittnsees 

Les  Nippons 
poursuivent 

le nettoyage 
des Philippines 

supporter  les risques cr   a  vaincr-:- 
Avec   io:is   les  moye.is  dont   no'ij 
disposons,  nous  luUons   pour nous 
conc:.'é"ir pet.te place au .sole ' 
ros ennemis veulent nous refu*; 

ivant   enfiL_..    ..      
il   s'était   rendu   auprès   d'elle   *; "'°" ^' 
anrès lavoir çmbrawiée il ava.t prt- 
ven uson frei-^ 

La viciimc. Mme Delplanchc. qi.. 
V îvar rec"! le.'' sojis du docteur B n: 

a été conduite à l'hôpital de Liévin 

irllme   ui:   devoir   en   ae   renda 

Caisses professionnelles 
deallocations familiales agricoles,^^f.^^t^.V 

Tioru- qui nous suivront et qui 
q.i'eres ne soient pas nets encor". 
revendiquent déjà leur dror.-à i» 
vie Nous ne necl.arcrons pas cî* 
.\PîKi dr c?.:x q .. ne sont pa5 en- 
core ntjs. IK ont droit à nù;i-e ■*<:-^ 

_ ^      ,„        , . ,    , tio.n. a notre foi  a notre vaillance. 
»„..-.o «« ,.    . ^ Tokio. 10   - Le quartier général (.j^r i-^ ne pourront vraiment vivrt-,    i.,   si.n.s-re   Secret.■..:;<■    d f.i    . 

Amii-fa n«   neuveir   Circuler   librc-'O"*" <*" Nord   C'est  une grave pre- "f   -a   Mar.nc   japcnaise   aux   Pn> «.ip   lorsque   tout   ce qui   pèse   surll Agriculture   et   au    R*vnai:>mcn 
mTm .n ManJ- *="^'^'"" occupatîon et prcsquc uh SOUCI per- l^Ppmes   annonce'  qie des troupes '^^^^^ aujourdhtii aura eie vai.icu » vient oagréer le» caïaaea profeaaion 
î« Fr.nr.^...   >« md'ffenos nJmancnr   po.ir   M    Max   Bonnafoiis. lî^PPones ont  débarque iur loa lies *" Irelle»   d allocation»   familiale-   ajri 

pe^enr'«'"dcp-.c" '^'TïucS.m^'ftre 7c l'A.ncult.re .;: du Ra ^n^^^^^^   ^Sr'.^q^a     ^         ^''ca'.^e-'^^Ttuene   dai:ac« 
î^..„..._ vitail.cmt-m.   0.11   a   du   réduire   .n Am^i .cans res.:»ten. encoit juiqu a iiprnDlTCC    III rUAUnCC -n'Ma'e^ 
^ r/.   non...   dûccuna- on   -vani -«'-on mensuelle de «ÔO eramme? a Ihenre actue.le   Au cours ocs vio- H^   AUTORITES  ALLtMANUtîS ^''"'" 
fait main ^sse sur  ■--'-• -'-^-'^      * ''"''''" '*" ^" decmbre lents combats qui s y derou.eiit     - 
céréales,  procedei 

ft chacun au.-» A ctrvr 
remédier nu dénnment de ce» 

pauvre* geni si cruellement éprouve* 
pp recherchant dana le fond de aea 
^irmoirc* toii« le* objeta de ménage 

linutlîise- 
I    De« c.-)'lecte')rii eî   collectrices p*»- 
:-erôn^ de mal^n en malaon au cour* 

te a l'ordre aeli.e« procbajnc* gemalnea mtmla d'un 
{bordereau  de  ramasaae*  qui  les   ar- 

.---,<-.-«.   ™,  »,-.....-  ™   i  ,,™    -      •"   ".-..■.i   REN.ARD. chel porlon aw-rédlte anp-** du public et aur leque: 
ons   nor.s so^.ccons aux géne:\ï- ''aî^ai*-'^^"'  Pas mettre ses jours en ;g^ compagnie des Mme* ûOttrwourt ,'t^  dona^e-ira  mentionneront le dé- 

'*'""'"■ (Nordi    ;  a'eat   touio-.ir«   fail.  remBr-;ia;i de leur don 
•luer par aon mteîllgeuce au travail' On ne pein qv^ «oiihalter t no* 
"' «on esprit de dévouement Soldât .teime» een* ei ,ifi!ne« fille* «1 dé- 
de 1" classe au cdur* de la fuerre'voMé» un comnlet surcea dan* le'ii 
1914-191B, iitulalre d« la Médalllat*' 'ouable action en faveur de no» 
MJlj-e-ire   et   <>   la   Croix   de   guerr* »:nlitre» don»   le «ort  MI   partlcul!^ 

...ainsi qu'un chef porlon 
des mines d'Ostricourt 

NOUS na-irons de cesse que nous rtt^ ^^^l^^^;^^^^-^'r^^l'^^^ 
ie.. a>-ons vaincus. Dans toutes^nos l^'^fif:*^'"-.'';;?;.'';^! ^»7^î^ ^V.    M  Artb.ir 

bien tl-»nçci 

Le Goii'ernemeu 

atre  citation*   Victime   d'ur' 
coûta   la   vie    1 

met  194J,  aîor«  qu'il   ..c  reiidai 

remert  rilsne d'int^-^' 

RÉCOMPENSENT 
DES CHEMINOTS FRANÇAIS 

en Nouvelle-Guinée 

m'.nu 
agricoles du dépariemeii 

n\- N'ord ; 44. rue Jenn-aaii-'-Pcuv. * 
L'.île : 

CauMe miittielle d'allocations fami- 
liales agricoles du département de la 
Somm»    ;   boulevard   Maiynaii - Larl- 
v>re. 9.  Amlena  ; 

<':fliase mutuelle dallocationK lami- 
airicolea   du   département 

îi Hîrns »e  sont  disilngjés at: 
,:,  s ..     Amsterdam,   10   —   Dapiès   un.-- 

80 0ÔO    tonnes    d'hin> dépêche d.'tîïisee par l'agence Reu- .   .   J.   ^i,r---«,.n 
CM^imp.irtatioSs ve --fr. M. Curt.n. prem.erm.nlstr-cours des travaux de dcbia tmer^ 

nant à manquer ceM im déficit df aus-ralien. a declare au Parlemen, J uf ic.r.tf- en t.a, qui ont e.f 
iO "r OU il V a lieu de prévoir qu'à la date du 1er décembre, i ar- ,■...,-.s. J»,.«.„, 

. oS"ri la dim nut.?n de la ra- mee australienne avai, perd,, en En recompense de Jf ^ de>-ouc 
tion de matières gra.s.es. 11 a la'l-.i t.mivelle<iu.r.ee. 2190 oti.ciers '> : r^'™-,'.^.»:.^",\'" "V;;''''^-,^'- 
prévoir la suppression toule des.soltlats dont MO tues ou «nivemeni .-cs auior.^s a^.einandes «m^^ 
distributions dhu.le .Hmentaire à blessés- M. Cui-iii a alout* qu une I.en.es d importantes recompcu». 
aaler de lam:er procha.n .Maigre étroite collaboration exittail entre nia.gen. 
cela, l'équilibre ne sera pas encore lu; et le général Mac Arthur a.ns. 

Iretabli, s qu entre celui-ci et l'am.ral Nimilz* 
Pour par*r a celte situation,  M 

A la suue d une attaque aérienne li.le;. aaricolM dti département di. 
•xecutée sur Rouen, in certain J'.-oe-Catais boulevard carnot. 22 
lomb:-? d'employés de cViemins '^» *^t'** 

ENTREPRENEURS 
INDUSTRIELS 

TOUT    MarcRIEt 
jiuvÂUX euBiics 

tXtiMmS  OE  FtK  -   USh,L. 
HMit •■   ë'*ca«al*H  «'ache-a 
•I   ••   v»Më   a«x   melMeiir** 

CtabKsMmvntfl  N.K.S. 
■ \.   Mua   to-*   S^ran   ■    PARIS-S* 
r>l     l*Ji  Dl U i<>       U  Itf  IMrafwkli 

LACARTEDUCOMBAnANT 
kU TITKt  DE»  O'tDATIONi 

Si   GUCRRE   ANTimiURn   A   LA 
CUIRm   l»>.1t«« 

Par   une   loi du 14  octobre IW.t 
.« j,o >   du 4-U iea délaie ixe«i 
par l'art de  1» de la lol du m lu.!- 
.et. 1»41 pou la preacntaTion de« 

ULLE RECHERCHE.. LA RÉPRESSION 
DU MARCHÉ NOIR 

Nord, Prcret de ;« 

L'AMITIÉ HALO-JAPONAISE ce VI endredi 

L'ENVOI DE COLIS 
AUX MARINS FRANÇAIS 
INTERNÉS EN TURQUIE 

veiie oreuv^ de dévouement et de 
courage ;o.-s d'un inrenrtje qu: se 
iéclara récemment dans trois aa- 
ions voisins d u:i tra.n chargé de 
muni' ions, 

Mal^tre ie danger d'explos.on. les 
cl-^mmots trançaif. par leur inter- 
vention rapide, ont rciiasi à évit^:r 
-es Qêgàt.'* considérables et à me' 
le le tram en suvr'.c 
Ces employes on. ete egalament 

„ , .   ,   rccompens:s par des sommes dar- 
Vichy. 9   ~ En application de la.g^,.,  cons dcraole^. 

ioi  du  30 octob.i   1941-  des   délais * ^_ 
stipplémcntaires di   remt»oursemcnt   —- — ■ •"*       ' 
pf'ivcnt   être   accordcj;   à   cprtains 

La   rnmilte  rte  l'aiiateur  Jei»n  0-^- 
ML'NDl   tanclenne  aoreaae   :  ai.  rue 
*=3'îerino.   a   I lllel   eut   priée   de   »e     M   le Prête    i 
précenier   au   pl'i»   tôt,   ou   de   faire Héaion de I_lHr 
.-ct'n«itr« «on  adrewe exacte, au Se- turc  de»  etaWlasementa cl-apre.^ 
rrérar.st   general   de    la    Maine    ce      A comj^lf du 7 d^frmbre 194J jii' 

P;u.?;e'j"ii     a.iires     (inpioves     de Lille. »l?e du Beffroi, deiixiéme éta- 
hemin de fer .oni   for.in, une nou ;«   no ir affa--e is concernant, 

Cet'e ]nfornnat;r)!i ne comoo:''e au- 
cun taract-re de % .T. re 

demande* de carte du combattant. 
H'i tit.re ce» operation» antaneurea a 
la guerre 1939-1940. >on: prorogea 
pour une pe.'iode d* six moi» a cunir>- 

<ter de la date de la publication da 
U prèsenie .o: c'e«t-»-dire Viequ'ati 
4 Juin 1943 Pour to'ja rcnse:rne- 
menia. «adresaer à l'Oftica départe- 
mental des Mutilca. Combartanta Vie- 
Tlmes de la Oueirc et Pupttlas 4a la 

iNaiion du Nom. 171, boulevard d* la 
'Liberté S I ::> (.annexe de la Pre- 
fecr..:e i 

ne la ferm^, Actutlïtés ciiôutafTiBlûnies 
cl-apre.'*   ■     :     .    ,       „ .      • ^^^ 

LES DÉLAIS 
DE REMBOURSEMENT 

ACCORDÉS AUX BÉNÉFICIAIRES ; 
DE PRÊTS DU TRÉSOR 

Ml.a: 
- niversa; f dl 

. oera*:on dr le; 
commencemtnt de 

Pans   »   — Le  miiii.stèie de la beneiiciaires d'avanc-s ou de pré-.i LE SECRET.4RIAT GE.NERAL 
Ber.m   îo   — L^ H décembre   M  p.-oduc':ion indusirielle et des Com--j:i Trésor   lorsque les d.b.'.e.ir.*. Sf 

«iierr» R.t .....n,...  vï  -T-^,« ^"H H-ooentroQ, le Comté Ciano et mun.cationi    isccrétarlat    générai::i'ouvcnl, au  terme eu  dé.a.  nor- 
!1.,.V m^.'iVÎ  n'™ ^'   T-in.   rcspecn-emeu:   ministresdr.s pontes, télciraphes et  téléplro- nie; d'une  aune'   dais  une  fit'.ia- 
Sl?e>2.;,.i.. „,, . K,V.„i, H .7.'?.      tiesAda.res eirangerej o A.lemagne.'nes. cjmmuniciuo  : i.on ne l^ir p.-mi.Mimt pss de la- 
i T„i?^  ,,- ™. ..„ . i.3™.„ .. ; d'Ita..c et du Japon. saart'»se:on;      Les  haute»  Euiornes  aJleinaiiaes;:f lace à  leurs obll-nitions 
ÎLt.nr  ,.. ™^;    !•« dévani la radio aux natio.Ts all.ees ...m   autorisé   reeemmen'   l'-xpedi-     Mais  diltérenis   réjt.ir.es   d'avan- 
wii;. ».ir-r,7...™r„.  „ ,!'\..;~V.     pour commemor.r  le  1er  anniver- 'ion   a  pai:n- d-  la lone occupée.ices ou d* prêts avale'it été e-wiC5.„.,|,„i„|,,., . , 
riSo-lÏMnal«oTDrov?ent™S'<ie •"»■"''''i°''' <■•''"'"^""" "<"-"é   I'''-'''     f-    <*<•   ""«,  'Pa'ri"'-'- Jn   benrfice de  la  tai  en  qu:s'.ion;    p., aeeislon ae M. Pelor«.n, sec:»-' 
.  ,r.;î?r,.™   rt-;™ïï^    „.,™„,, -es   a   .espm   d..   pacie   ir.parir.e  poste .lu-iiu a 1 ki  e:-coin poitaix dan-v 1 e,.:poir que des i.ircor.sta.ncc-5 ;„,,, rt„t.:,i ^cm:::: oe :• JetmefM 
lî.—... _.    . ^ . -"^ „7?       'uni inircs en « icrre contre cclii jusqu'à i ts.i aijt marins, civils et! jlu» favorables donneralcp- ans t;- i,- mouvement ce l« « Jevneœ. rran 
forme,*. ma,s trouve sa source danj, reaporisaoie  le PrcsideiifmllitAire» français internés en Tnr-    ilairts  de   prêts   M  possibilité  de cLite > est .>rM a compi-i 

A LA JEUNESSE AGREE 
LA JEUNESSE FRANQSTF. 

' Le Burroii de Prctse du ^roiieiamc 

POUR VOL DE COLIS 
DESTINÉS AUX PRISONNIERS 

un chef de gare 
est condamné 

aux travaux forcés 
à   perpétuité 

Pav;.s   10   —  Un chef  de  gire qui Valrnrirnnr^ 
.'olait <i^ colis destinés â des i).'.- 
onniers de guerre a été condamne 

sux travaux forcés à pcrpétin'é .n. 
tribunal d E:.T. 

Haye, l'optrateur a donna 
nu'a aéri^oTi aelnifire ne ,vmri et «ueloue. toura oe manivelle» aux 
on morun'ini Doiir i,;ip durée Ile JroCiCtiamoionnat* internationaux a» na- 
îiioi» ' Henri DEBAlSIEt.'X, deDItanri'Huu Oana un grand œualc-baii 
:!• boluoiK, 101. rue de Beaumont i beilinou ensuite, u a suivi le. pe- 
.,    , (rilleux   exercices   d intrépidea   trape- 

» compler dl. n HtcrmXre lai! el'tmtt Au coura d'une matinée «n- 
,.ovr une durrr d'un malt : Jules tsntine oraanl.ee p«r R.dio-Bnixel- 
roiNK débitant de boissona. 423 le», c est à 1. arande loie de 1 aaals- 
-iw, de Lannov. a Rouba..-. '»««   OU «PMrali   Salnt-Nloolaj    L. 
■ /(comsterdu 1.1 déeemUre I»«3 ju^ récolte du Hoar él«nt tre» abondan- 
oi.'n rtécMioit dê/intfire de iti.snce eft- au Danemark, une nouvelle Indua- 
?ri moj-imtim polir «.ie durée dr froi, trie vient de «• créer. Apréa une cou.- 
Tioi. ' Aanés VANCOILLIE temmeite vuite à 1 exposition agricole ce 
PETIT cfetlére. l'22 nie de 1» G«- ClBlu .Roumanie. nou» , Paeaon» 
re à Rotiboii : Victor BAYAHD ca-jb'elques in»t.iiiij au P.lat. de. 
•é-'e- 1*3 rue de C»rtl«nv. à Bo!i-!Bei.ix-Aru, S Lille ou aou. i'égld» 
;    '    '        '      - '.-Il   Commiaaar.ai   rrancaia A ta Re- 
~'A comprer du u deee.no.r l»<? « .construction, a'eat tenue une impoi- 
.t,..q.,à dért-sion dé/.nifli» de ,urti-':<'^' exposition darcftlteçtur. 
(- ; LoulM UANCEAUX. «poti»e M»-]. ■>» reportage, .-.ir une tabnçi.eoe 
P.AOE. débitante de bouaon». i«,|ba» de «île en Allem»ti;e : aur : m»..- 
rue d'H.utmont A iou»-;e-Boi. iMau-tfUratlon D«r le CuCIllo. de llnsl- 
.,,,,g-i l'ut pour la formation politique de. 

.< coinpler tiv I- loncter I»« etjteVi"* """ "' 1> P»«l«n«e. A Ma- 
lir.i.r une àvr^f d'un mois ; Vlttorlo'di .d. et -iir .in coneré. de Boitrrnie.- 
Ht-RCtA   épicier. J. ru. d'HaveluT. A i';;..»   "omcb   termlnem   las 

DE NOUVELLES SANCTIONS 
CONTRE DES BOUCHERS 

des casises bien p,U£ profi 
que oan^ un ideal eleve 

c L.'all:ance nippo-ita.ienne, a-î- 
U déclaré notamment, ne peut être 
mlluencee par aucun changement 
dans la situation internationale Le 
Japon et l'Italie combaitent en ce 
moment aux cotes de ; AUemn^ne 
pour lideai commun dt- la re<}:ga- 
nisotion qui c.-iige au prp3iaD,e. Ifl 
deiiruct.an complète des »mOi:.ons 
et de l'hegcmon.e mond.aie an^' 
aaxonnea Le 
éprouve la plus 
et la plus profonde «time ei 
de l'attitude de solidarité et de fer- 
meté que le» Italiens ont  ad«->p'ec 

a IJC Japon, a dit .en conc.uant M 
Tojo sefforce par tous le* mo>en.s 
de remporter de nouvcl.e» <-i écla- 
tantes vxtoires et reafîirme sa C'-- 
ciaion de renlorccr encore .etroiie 
collaboration   nippo-uaio-aliemanae 

" de-; 
Hooscve.; quie. . nT.i.tter      d-     .CJîS     dette.s     a ceraure  liàU '. .'- Par   i»,rf*' î*    det-iaioti     IA    * 

LcA alloci.'.oi^ des tvo.F ministi'-s'    Us   colis   pim s   c.ianant   a.:rc     echcanc.^ r-jm-'i^te»   fondée eii 1933 
scnm: dillusee? le même .lour, de.-emen- des familles sont exclu» do Or. lexpéneuce a dtmuntro i;ac. ^. gVirard dt-»oute en '^38 pa: 
19 h, 15 a 19 h 45, par le poste 1 «\ij«ili-on. Sont seuls admis lesdan.s de nombreux cas les débi Léi^n Blum, devient le premier mo-,- 
grand allemand De même les émet- .'nvoiF expédié.- par la Croix Bnucp -curs ne pouvaient "'.pérer ni per- -nient de icnnep*.e ag-ee en zonf 
fours   -aïo-is et japona.s ainsi que:(rànraisr c? von- en  icmos u: \- dr- IXtai   les occipée.   par   le   secretartat   jener» 
ceux des pav*. a .le* »t dilxtrcme-' Il est donc rt-comman-;e au n.i-imienmités cui Icar permettrai.n'! f" u Jeune-** et .e i^eu. naouvemsin 
Onent. >e:ra"n.mc-.iron: les discours.^L- de aadresser a cet organismcide i^embours^r datis le d*-»! dAine J*;^* 4»^; '"^««^^^ ^^^.;^' 
de;- trois hommci àK.u P--Jf 1 envoi des eolu destines PUX année   leur   dette  envers   le  TI^^QJ-aoii\rinemcni. 

  -' ' -'— -    trouver,  dans   leur  ac'.rite  ^'^- • — '---    ■      
dulie du moment les djjponibilitéF Le Fuehrer envoie 

i^DJ;- l'envoi des eoli.^ 
■?rnes dont il saeit 

I! est prtc*..se que ces env 

diver» 
Kn  Mer  Ko'rc. marina atle-nana  ft 

roumain*   rollaborent   étroitemenr 
Sui   le Don »ur»*rie,:-,  .lei ten:a*l. 

vea   de   perche   de»   S«T<e.-i   «ont   ra- 
nousaeea   par   lea   divtetona   allema:)- 
-.ie«  et aniée»   Le»   priaonntcra aont 
nombreux, 

lonr    -ilvante*    out    e'*      g^r toute* lea parue» ou  front  a* 
i  lenco:i*re  ne* ci-ap-e^ j £_,[   r»v:ation aoucent eîTlcarement; 
ronvalncua  daroir   coni-.i,^tioii   daa   troupe»   îerre«tre»    Ci:* 
fraction   aux  cll*po*ii.oi;f.'„,,Que   Iea  concentra-iona  de   trou- 

pe» a  l'arnére  dea  ligne*.  Iea  bat'e- 
',e»   de   D C A    et   le»   paaitlona   de 

tri^v... t       -.-    ._       j-ir.„.   - '^""     ■"■    -    '"■   ■;.;  "i. 'artillene ennemie   Bombea tt okiia Vichy, — Le secieia IP d Efai atjoucher. 105. rue Clemenceau. *,:9t>ourent 1» »oi 
a Ot:erre fait savoir qu'une loi .sera Wo^neniet coupable dacha' et de, [^ dernier reportate aat mer»ell- 

I prothamemen! pjbltée qui detec- vente inéguliére de viande La fer- >,,x Dana le decor 'èenque de iTt- 
iin-.f.cra le statut des militaires c-*-'"""'''' ^^ '* f»o»i''he-iç est ordon- u;ou/ un groupe de reconoal»airce 
moblltaes après l'expirniion de Ir.ir ^-"r '»?'"' "I^'.A'L'"**.*','J:.'.? ,"?**}•.■. .^'- .«^f'»"*'^'' de montarne (dea al- 
permlAs.on et en fixera les conui- 

ons mater. 

, JNE LOI VA FIXER LE STATUTS.' 
JOES MILITAIRES DÉMOBILISÉS 

ononi^M 

mil"  «me ' 
f'e ladite  loi. aavoir 

1' l"ne amenC.e de n.'i 000  tranc» a, 
été    infUaée   à    M     .Albert    HOtJCK 
boucher.    105.    rue    Clemenceau 

ure   de 
...niA'e* expérimentée  d>ce:e la pré- 

ete    liirJieée    a    M    Ju'ieu    COLLFT. .,pn<r,    a    4 100    mé*re*    d'altitude 
marchand  de  bestiaux  K  luruy^.  «"0.1-;^ une  patrouille  balrhenata    A   folla 

et au Teoiio 

très et co!l*> oont admis en ejcemp-inècepoaires. tielaio-conçés dues an salaries q _   ___   __ 
peuple nippon en.-ci ,...  .      . ^  -   J'Uall» -'on   de   'axe  et   que   Tadresoe  d0!t.    C e«t  pourquoi une lol,  qui vient :ar.t    leur    entreprise   ;   Extension!    D'autre part,  le gouveincmen:   a pabîe oe vente trreauhere dune vo- ,,iiiire   une nescente   en sk;  aopéi   , 
us «j-andeamu-a'ion.ses   leilCHanonS   au   l\OI   Q lUIlC :,j-;(.i  t-n caractères très apparent» detre   publiée   au   «   .Journal   Off.   aux Jonmalistci du  bénéfice de  laidecide de procéder au  rempioi de.= che   Betr«i;   de «"  car-e proieafciop-|v^r» la poare avance qui nav.it pu 

.a mentiùr. t Intem:ci^enp08t ».       ciel   ».   atl'ortïe   l'admlnii-^tratiun   à loi du 27 décembre 1940 . EKtena.on. militaires     de    carrière,    officie^^.;^.elle pour une riiree dun   in^^^ 
      "~— -r   -.^ accr:-de:-   d.s   délais   .supplemental-de   l'aide  accordée  aux   inda«t;iel.-soL:s-ofriciers et hommes de troupe .^  STaée  à" M. OMtSrHERBIsV^';: jr.iiûe^^ 
é-oiii-kc   c-r   i^anftiicT    res de lembouiicmen: dans les con-e:   commerçants   gones   caii.^   leur.L a charge un organiame mtenni-t^,,^,^^,   7. ^ue de u République. -' ,r  n?ontàgn% de rarmée aiiîiSinde 
LCHUo   tj    CARNE I,   ditlons prévues par la loi du 30 oc- iréwreric. et   snecia'ement   aux ra- nistenel   d examiner   les   principes nn-ulx   fNo-di.   co'.ip;th>  dacli.it   .;r    .. ~~ ;-Trr- T 
 lobre   Î941   à   de   nouvelles  caigo- pair.és   de  g'Jtnr   désireux   de   re- ?eion    lesquels   s"oper-ra    ce    rem- f Mbaiaee irregulier de pluaipurs va-j —-—   
CALKNDRlBll    - Dimanche II di- t'ies   de   bénéficia:ITS   d'avances   oti prendre   le^n   anivité   :   Règlement p.oi.   de   dc;crm:ner   les   siiii.Tti.îiiç che* et de vente irrégutlere de vi»n-!ré» » Rfï-u/.! 'Nordi. oaupab!» d'achat 

•»"ra   mi    -'--   sSeT      Lev?;    a de prêts :  Bè«lem.nt des ir.demni- i.?^ indemnités dnes a l^ur prrs-.n   .S^usc:?ptibles   d'éirc   ar.ribuée.v   a >x ^«J„« '^^"if'''^'/'J-^ 'V'V^V'o'l^^^^^^^^ 
bcntrop,   de   son   cote^ \*%^,ï: 8 " TT. cru'che:  a^e-h   5.," tés^dues   aux ' salaries  évacues  sur ne! par lea entreprises dont 1. fer- ini.r,...scs et den as.;.rer la repar-°^5?"J',t: r^'^Jl'^J'^Toci^Lnrî^^^^^^^^^^^ 
enir des   leiegrammes  au   uouite     Auiourd'hut: Sainie-Conaiance  l>e-oïdie en .1u:n  1940  :   Paiement de» met-.ire a été prescrite du 22 dtSrem- nt^on   entre   tes   trois   secretariat» ^te  ,„nt«ée k M   Alfred FOt'RDBl-|oidoDnée   pour   une   duré*   de deua 

Benin. 10 — Le F'jehrei a en-^ 
vové des télégramme* de léhcita- 
Lii>n au.Ro; Victor Emmanuel 111. 
au  Tenno    au   Duce.   -M    ^■on   Bib 

.•  I 

«t de vaincre tous les ubstocles ouiciano et à M. Tany. imain   : Salnip-Lucie, 'indemnités   de   iL-encicment   et   de bre 1941 au 3 Janvier 1942 Ic'Et.it militaires- GNIER.   boucher   57,   rue  Jean   Jau.in^iota. 

LES DEUX 
60sSES 
Par Pierre DLCOURCELU 

33 
8M doifU se cnapalent,âes poings 

M terraient, et un sourd gémiue- 
ment, rftle de douleur et cri de de- 
•eapolr en même tempe, a'exhalait 
de aes levres 

Cauchemars amiaines. r*ve.« san- 
glante, effroyables visiona de ven. 

' geonce, combinaisons multiples de 
châtiments rafîuiés, tout cela tour- 
bUkmnaii donc oon esprit comme en 
une effroTabie donae macabre, et le! 
maintenait dana un état de délire 
•ans tréTc !.., 

Les tuer ?.    tous les deux  ?.. 
Fourquol faire ? 
tla dormiraient 
Kt lui deoespéré. misérable : lui, 

la ncttme. aurait seul aes nulta 
oana sommeU et aea journées san* 
repos 1,., 

Chasser ta femme et "enlant ?... 
L'enfant de l'adultère  !. 
Elle trait  retrourer son amant 1 
II» rtrmient de lui I..!!* béniraient 

sa colère, qut lea aurait  réunis 
L'enfant   aurait   les   carcases   de 

autre, du vrai père, qui sentiralti II a/nva a une grande enveloppe. 
ses petits bras noues à son cou de cacheté de cire nuire, sur laquelle 
vole'.ir !.. letaient inscrits ces mots  1 

Pardonner  V oublier  'f comme lai   — Ceci est  mon testament   1 
rellsion l'ordonne 1 t    II la décacheta  Onila à la flamme 

Allons   donc   !..    Quelle   folie   !... d'une bougie pull alluma. le papierl 
Et ses dents grinçaient de rage !|quellc   contenait    et.   prenant   unel 

Et des  larmes de fureur roulaienljpl.ime   se mit à écrirc' 
le   ionsf  de  ses  Joues  bronzées   1..-I    De temps en temps   11 s'arrêtait 

Non I,., non ! . Une vengeance ! ..jcomme pour rêfiechlr. et de grosses 
une vengeance féroce, inconnue !...llarntea    iBiIlisîaieni  encore de ses 

Il en voulait une !..   Il la lui fal-lyeux 
lait ! Il en avait la soif !.. '    Mais aussitât il les essuyait ner- 

Chœe étrange, c'était surtout suriveu^ement du doigt, et son visage, 
l'enfant que s'acharnait sa fureur.jreprenait  son  apparente    trao:;uil- 

'lltfî 
Tout  a coup,  il  leva  la  tète. 
Son œil  tendu comme son oreille 

Ce petit être quïl chérisscit tant. 
vers lequel, k travers aes plua rudes 
épreu^s,   sa   tendresse  se  Pl»!*""'   ^i.^'',,!"':";? mlTiLf 
a voler, voilà que soudain il se pre  semblait écouter, lui aussi 
liait â le hair d? toute la puissance 
de l'amour qu'il avait eu pour lui- 

A ridée de la réalité, le sang lut 
adluaii au cerveau bourdonnait 
dans aea ortiUes 

Il voyait rouge. 
Et il dut se retenir, a'enfoncer les 

ongles dans ta choir pour ne pas 

Il T'y avait pas à en douter: il 
entendait quelque chose, quelque 
chose  d'imprévu,  â insolite, 

Cétalt un bruit îége.-, à peine 
perceptible, maûi réguliei et con- 
tinu. 

Ce bru:;, un Parisien ne l'aurait 
peut-être pas remarqué ou ny au- 

coiirir dans la chambre où 11 dor-iratt pas fait attention l'attribuant 
malt, le serpenteau, et Tétrangler.'vraisfmblablemen; à quelque cause 
lui   broyer   la   tète contre   le   mur-.,lextérieure 

Luttes épouvantables tortures de' Mais il ne pouvait échappe: A son 
damné, qui se déroulaient, tandisjouie subtile, habituée depuis des an- 
qite lea heures se succédant son- nées, dans lea foréta de la Colom 
naient lugubrement dans la maison bie. à dlstmguei le rampement des 
silencieuse. reptiles dans les hautes herbes   le 

Brusquement   te  malheureux    se frémissement des feuilles au paosa- 
leva.    ouvrit   un   coffre-for:   placéjge d'un fauve ou les pas *toufIé."i du 
dans un ongle de ta pièce, y prit uni voleur de chevaux, 
de ces grands portefeuilles qui ren-i   Quelle pouvait être la cauoe de ce 
ferment des papiers daffalics et se bruits ?.. 
mu * les feuilleter, I    Les chambres d'Hélène ei de Pan- 

fan  etalct.l aux  etageg  supérieurs. 
Il ne venait pas de là. 
Les domestiq^ies. â part Thérèse, 

couchaient clan^ les communs aj- 
dcs.sus de-î écuries. 

Le pavillon du Jardinier était ega^ 
ement en dehors à l'autre extré- 

mué de la conr 
Le bru4 partait du rez-de-chauv 

sec. 
C'était dons la salle A mander. 

située à côté du salon 

On aurait dit un grmcemeni sem- 
blable à celui r,ue produit le frot- 
tement d'un corps dur sur une sur- 
face polie, 

I Un diamant rayant un verre sans 
jdoute pour le couper. 

— C'est lin voieui : pensa Ra 
mon. reconnalwant ce grinc*^m?nt 
après quelques minutes d'attent.on 

I II allait s'élancer vers la perte de 
son cabinet 

Tout à coup il s'arrêta., 
— Pendant une minute a peine. 

II resta pensif 
En même temps i! prenait sur la 

cheromée, où il l'avait ceposo. un 
superbe revolver amér.cain. 

Il Jeta un rapide coup dœii pour 
s'asBurer que les six coups étaien* 
chargés 

Puis, brusquement. :: éteignit la 
lampe. 

Les persiennes du cabinet étalent 
exactement closes D'épais rideaux 
délivré* de leurs embraases ;-ect>u- 
vraient  complètement la le.être. 

SI un voleur était entré dans la 
maison même s'il était venu par le 

ijardiu. il n avait certainement aper.!    Il suivait tout droit le chemin qulil'huile  avec  une   petite  plume  quii    Une ouverture    béante   a'ottrait, 
jçu du dehors aucune lum.èrc mrnan a la porte du salon Itrempait     dtn.*;   la   bouteille,   afin Juste   suffisante   pour  poaser  laci- 
I    Ramon se d'.&sim.ila    dans  l'em-.    I!   sabstlnt  même   quand   il   eût'd'c-mpccher les (trincements et d'at-.lemçnt le bras 
erasure dune des fenêtres, absolu- pénètre   dan.^   cette   Dièce  de  sap'ténuer encore le bniu 1    Un iiyiénieur «3 mines n'aurait 
mml cache derrière tm ries grands.prociici     des     parois      auxquelles     C'eiait certainement un voleur de.pas mieux  calcule  pour déVlner le 

irideaux iéiaien: ^nsppniues des faïences que la « nouvelle école »   l'école 8cienîi-;gisemem d un filon., 
I    II   cftiendii  alors   très  d;5tlncte-Ue inomdre ébranlement aurait a«i- iique.  un   lauréat  dee  cours  stipe-l   C'était  précisément à  la hauteur 
ment le frottement d'j diamant siiritees avec fracas irieur» de Paru*; ! Ide la tablette où reposait l'or et les 
le carreaj : puis un petit coup sec 1    II tourna ajtour de la grande ta-'    Il  connaïassi;   a   tond   la   theorielbille'K 

A l'atde d un peu de mastic, ap-lblc.  pu.s ^a^na  en droite  ligne le et savait qu'elle doit être la base del    Altairc de chance peut-être, ic :a 
pUqué sur la  vitre, le voieur   pro- cabine; où était caché Ramon 

Ibablement.    détachait   le   morceau!    n savait où il allait 
qu 11 avait découpe. Evidemment  c'était un voleur ex. 

Ramon ne .se trompait assurémentlpénmente 
ip<i£. I    Montlau:   en:endait  tous  les poi 
I    1: se rendait très bien compte af,^<i^.}-^omn\e : il suivait sa piste, au- i: se renaait irea oien compte oec;,; "--■•■•■j',; 
tous ces détails, suivant pour ainsl/*;^-?" P^„°,'^M «r^.^.,» m*-.  
dire  im  à un  tous les  orwgrès del   M«mtenam il percevai; même son 
l'i-ffraction souffle, péniblement retenu 

,^    .    ^        .,, ,   , t   Le voleur s'arrêta un Instant der- 
On eut du qu 11 voyait les mouve-lrifre  la portlr-e et  reprit  haleine 

ment?de celui quiserrorçalt de tîé-'    n   ftHums    une   allumette   et   la 
n«trer danj la maison isouffla aussitôt 

Le voleur avait passé ;e bras par.    ce fut un éclair !.. Juste le temr» 
louvenure ainsi pratiquée, et tout,^e reconnaître les lieux où il s'en 
doucement,   tournait   1 espagnolette. a«--aiT    de   «voir   exactement   on 'espagnole:te.iffsypaiT   ^^   RSVOIT   exactemem 

fenêtre. ,   pletfa|étalt le but,. 
Ce qu'il avait 

IJ   escalada 
nus . 

Pas de bnnt ! . a peine le murmu lirànquTlVse 
re d'un glissement de reptile |    n tira "de sous 

toute pratique sérieuse,. lient et  l'habitude sur-out,. 
Au   iteu   du   brutal    et    difficile'    Le voleur sourit complaisamment 

eventrement d'un coffre-Iort avec la heureux de *5n sucre» 
pince-monseigneur,    ouvrage   mai-i    n .nf.'a   i« KV-. ^.n. ■.. ,«.. . n.....»..,.   iw,« Vw,,..- lu > sviH^k...  .     1' enii.a  le bras dans le trou ei propre,  bon poui   les « grincnes » __   _,.(,,   -_,«,-„.  .,,   K...»*   .■« 

"' "'' *'XtiU''eT^^'"e,r:fîS>'"'"-^"" « <^ doctors.ern.nt   en  garçon.    „^j^ ,y   moment ou   il allait   - qu ement, 

'"Et"q.'.elquea m.tiutes, quatre traua ^l'I;'"," """^ "" "" '"■" "* ""• 
toi-mau; un quadrilatère régulier,; u„, oo-ne île ter l'avait aaiii • 

Sl,°'c™fr?!for ""' " "'"" "■ "'• 1.To'.r^flL'tr.»'." .1"*" 
II tira aVor* dr sa poche une scie     " cJ-«a.va de se dégager, mai», en 

minuscule,   très  finement  exécutée ""' seconde, il se seiit;t envelappé 
»\'ec un ressort de montre, c'est à ^*'    'enchevêtrement    dim    corps 
dire en aciei  dï qualité aupériem-e,'^ homme 

I   II l'introdirsH dans l'un des irons '   Ses  }«mbee étalent  pnsca entre 
sembla   ' avni"     "  "'  sagKsa.t   plus  que   de   re-i-'es Jambes nerveuses, dont  la lor- 

' joindre par une l;?ne 1« quatre an-imldab>  étremte brisait ses os 
blouse sordide*'*' ** ""   quadrijatére . |    Sur 5B poitrine   une poitrine lar- 

C'êtaii    'alfaire  de   tr*s   peu  '*e|5Jj,'rt**^'"*Vîron* "*'^**' "^ '""*' XI   allait    tâtonnant    \et     mainajun foret à métaux et son archet, 
tendues   à :ravers  le!  meubles  detune petite bouteille d'huile, iicmps. 
la sahe a mangei 1    piijg ^ s'agenotiilla auprès du cof       La scie mordait   le  ter  avec  une]    Son   bras  droit était coaune em- 

Evidemmen*    ti   connai.<i&alt    lei'tre-fort : et. impassible comme &'il|etonnanTe focrité   On  eut dit que'pr^sonné    à    l'inléneur du ooffro- 
étres de la maison et savait où cha   eût été dans un  atelier de acrrure-lle coffre-fort était en tmis. 'fort 
que chose était placée ! jr!e. il plaça son foret sur la paroit    Lbomme huilait encore poui quel   L'autre eiaii immobilisé par ren- 

Il tournait a gauche  afin dévneride  fer  et  imprima   le  m.ouvementl« tout se passât en douceur ■ jiacement d'un braa vt^oureiuc dont 
la rencontre de la   Jardinière rem-iûe rotation Dour obteinr un tierce :   Crac I... ça v était  !.. il comprit aussitôt l'impootlbllttédt 
iphe de fleurs  se dirigeant, comme ment. Comme   tout   à   l'heure   il   avait briser l'effort.. 
a'Ii avait vu clair, à travers robscu-l   Cela ronflait tout DOS. ^fait au caiTeau de vitre, il enlevai 
rltê. I   II mettait de temp* en temps Jelsana bruit la partie rendue mobile.I (A tuicrti. 

'i 


